
de la Francenient osé. Dire que le gouvernement maçonnique 
avait trompé le Pape pendant vingt ans, parler du pioagicin 
amas d’illusions que le coup de foudre de la loi contre es co 
grégation-s était venu déchirer à Rome, cela me paraissai P

le Saint-Siège. Or, ce sont précisément cesenvers j.»- ___ _____7
provoqué la critique de VOsservatorelignes qui

sidérable. ' Son article a été très dur. Il a signalé dans le dia­
logue, rapporté ou imaginé par le correspondant romain, 
attaque pleine d'irrévérence contre la politique de eon - •
Il a réprouvé comme une calomnie la tentative ma < 
de rendre cette politique responsable des maux qui a ^8cniirrle 
ce moment l'église de Franc
résistance aux directions pontificales, de la paît de c ‘ 
groupe catholique, qui les ont empêchées de produire 
qu’on en pouvait espérer. Voici l un des passages sc 
cet article :

“ Nous le répétons : entre ceux qui affectaient t e 1 1
être catholiques sans combattre les institutions lepi 
et ceux qui croyaient ne pouvoir être répub mains ,
battre l’Eglise, Léon XIII est intervenu paternellemen P ^
rappeler aux uns et aux autres qu'il y avait un en a , er
diaire sur lequel tous pouvaient se rencontiei poi ^ ja
viribus unitis, pour l’avantage de 1 Eglise et t e a J matériels 
Protection des suprêmes intérêts religieux, moraux
<le- Eufconseil était si sage, si efficace qt,e 

temps, il sembla qu'un esprit nouveau allait biei &
b rance les rapports entre l’Eglise et 1 Etat. , 'ps Ugg 
; Les sectes s’en rendirent bien compte et, P^^ale et 
fruits recueillis en peu de temps par la po î îcpi 1 ^’espérer, 
de ceux encore plus abondants qu’il hu etai p obstacleselles s’appliquèrent à semer sur son chemin tous les obstacle
fiffelles pouvaient susciter. . , tte prance

Mais leur œuvre mauvaise, tehtee au sein ^ catholi„ 
°.u cependant sont si nombreuses les fore ^ elle aurait
c’sme militant, était encore destmee a ec i , orécieux,
sûrement échoué si elle H’^^^^eEioins s’attendre à en
Précisément là où les sectes
trouver. , t enes eurent des al-

Au contraire, elles les trouvèrent la, j]s paternels,
bes puissants en tous ceux qui, resistant au.
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